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« J’étais un survivant,
aujourd’hui je suis vivant »
A51ans, Cédric
Louisramènedeux
médaillesdes Jeux
nationauxdestrans
plantés. Et un mes
sage fort : « le don
d'organe, ça marche.
II fauten parler ».

Fin et élancé, le regard bleu aux res
tes d’enfance malgré la cinquantaine,
sur la terrasse ensoleillée de sa mai
son du Garric Cédric Louis ressemble
à un sportif heureux qui vient de mon
ter sur un podium. En témoignent
deux médailles au x rubans tricolores
posées devant lui. Mais c’est bien plus

le 40 km en ligne et le 5 km contre la
montre cyclistes, aux Jeux nationaux
des transplantés et dialysés fin mai à
Narbonne, qu’a surmonté ce pas
sionné de deux-roues. «Avantjeme
considérais comme un survivant, au

jourd’hui comme un vivant même si
je n’oubliejamais d’où je viens » con

fie l’Albigeois sans ciller.
Jusqu’à l’âge de 16 ans il était de tou
tes les sorties à deux roues, VTT, BMX,

route, sans oublier le moto-cross et la
passion du snow board. Mais une pre
mière syncope révèle une cardiopa
thie génétique, contraignant le jeune
homme à prendre un traitement per
manent et à faire 1deuil de ses passions
sportives « C’était frustrant, mon corps
se dégradait. Je voyais les autres con

tinuer, j’avais un sentiment d’injus
tice » se souvient-il.
À 29 ans, parce que le traitement ne

suffit plus à enrayer les crises, on lui
implante un défibrillateur dans la poi

trine qui en cas de tachycardie envoie
unchoc électrique. Ilenchangera7
fois jusqu’à ce funeste jour d’octo

bre2019.

À49 ansils’écroule
Calibreur d’écran, son et image, une
profession exercée par moins de 5 per
sonnes en France, Cédric Louis exerce
dans tout l’hexagone. Ce jour-là il est
chez un client àToulouse quand son
cœurs’emballe. « L’appareilachoqué,
choqué,mais çarepartait sans arrêt ».
À 49 ans, avec une hygiène de vie ir

réprochable, ce père de deux filles de

19 et 24 ans fait un AVC et un arrêt car
diaque. Transporté à Purpan, il faudra
45 minutes de réanimation manuelle
pourle sauver. Provisoirement Placé

en coma artificiel pendant trois semai-

nes, dialysé, intubé, avec une circula

tion sanguine extracorporelle et un
cœur artificiel complet,, il restera deux
mois et demi comme ça perdant 25 kg.
« Je ne parlais quasiment plus. J’étais
paraît-il le cas le plus désespéré de tout
Midi Pyrénées... Mes enfants sont ve

nus me dire au revoir » raconte, visage
grave, ce véritable revenant.

LeMontVentouxàvéloà50ans
« Etpuislel6janvier2020,jemesou
viens il était 7h du soir, ils sont venus
àcinqmedirequ’ils avaientunebonne

nouvelle : un donneur compatible ».
Le lendemain à 4 h du matin, il était
opéré pendant 10 h par l’équipe du

ProfesseurBertrandMarcheix. « C’est
un magicien, un grand Monsieur » di
sent en chœur Cédric et son épouse
Céline. Huit mois plus tard Cédric

Louis, au mental, bouclait l’ascension

àvélo du Mont Ventoux. Aujourd’hui

il pratique à nouveau le snow board,
s’entraîne au vélo avec un coach spor
tif et prépare les 24 h du Mans vélo en

août et les Jeux mondiaux des trans
plantés en avril 2023 à Perth en Aus

talie.
À quoi pensait-il en mai dernier sur le

podium de ses premiers Jeux natio
naux ? Le regard embué de larmes il

se fige un instant. Avant de murmu
rer : « Je pensais àlàoùj’en étais deux
ans avant. Je pensais à mon don

neur... »
Aujourd’hui Cédric Louis a décidé de

rejoindre l’Adot81, association pour
les dons d’organes et de tissus hu
mains, pour témoigner. « II faut en par

ler. Le don d’organe, ça marche. Ça
roule même » conclut’il, Et cette fois
il sourit.
Martine Lecaudey

Tous droits de reproduction et de représentation réservés au titulaire de droits de propriété intellectuelle 
L'accès aux articles et le partage sont strictement limités aux utilisateurs autorisés.13449 TRANSPLANTES - CISION 5800713600505




